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    Debout dans l’embrasure de la porte de son salon, Gavin Rochester observait en silence sa femme, à genoux devant l’immense sapin, baignant dans la lumière rose de la guirlande. Elle inspectait une boule de Noël qu’elle remit dans sa boîte puis dans la caisse en plastique où ils rangeaient les décorations.


    Sa tristesse lui était si intolérable qu’il se massa la poitrine, essayant en vain d’apaiser la douleur que cette scène faisait naître en lui. C’était une douleur quotidienne qui ne guérirait jamais. Il ne supportait pas de la voir souffrir car il ne pouvait rien faire pour l’aider. Ni son réseau, ni son argent, ni son pouvoir ne pouvaient arranger cela. Tout cela ne servait à rien s’il ne pouvait exaucer le vœu le plus cher de sa femme adorée. Il ressentait la peine de celle qu’il aimait comme si c’était la sienne. Or c’était la sienne, car pour qu’elle ne soit plus malheureuse, il aurait pu déplacer des montagnes.


    Elle l’avait transformé, elle avait fait de lui un homme meilleur. Un homme qu’il n’avait jamais envisagé d’être car il n’en avait jamais eu envie. Mais elle avait tout changé : son monde, ainsi que la place qu’il y occupait. Soudain, il avait eu envie d’être un homme bien. Pour elle, car elle le méritait, et il ne voulait pas que ses affaires la mettent en danger. Tout cela était nouveau pour lui ; mener une vie saine et au grand jour, avoir quelqu’un qui lui donnait envie de se sentir… bon.


    Elle tourna la tête et son visage s’illumina lorsqu’elle le vit. Il s’émerveillait toujours que chacun de ses sourires lui coupe le souffle. Cela ne disparaîtrait jamais. Son amour pour sa femme était une expérience entièrement nouvelle. À faire tourner la tête. Quelque chose qui lui réchauffait le sang, comme les flammes dans la cheminée. Sans faille, sans réserve, sans compromis.


    C’était lui qu’elle aimait, et le savoir lui donnait des frissons.


    – C’était la dernière, dit-elle tandis que son regard se posait de nouveau sur l’unique boule qu’elle n’avait pas accrochée à l’arbre.


    Un voile de tristesse chassa brièvement la chaleur de son regard, puis elle parut se ressaisir et la peine qui assombrissait ses traits disparut. Mais il l’avait vue et il savait qu’elle serait toujours présente, malgré ses efforts pour la dissimuler.


    Il traversa le salon, ne supportant plus la distance entre eux. Il la prit dans ses bras et passa sa main dans ses longs cheveux puis embrassa ses boucles brunes en respirant son parfum.


    – On réessaiera, chuchota-t-il en faisant de son mieux pour adopter un ton confiant.


    Mais il savait qu’il avait échoué et que sa voix avait trahi sa tristesse. Or il n’était pas triste que sa femme ne lui donne pas d’enfant, car il serait parfaitement heureux de vivre le restant de ses jours avec elle, et elle seule. Il était triste car c’était lui qui avait échoué. Il était incapable de lui donner l’enfant qu’elle voulait plus que tout.


    Elle voulait une famille. Elle voulait que leur maison soit chaleureuse, pleine d’amour et de rires. C’était quelque chose qu’il n’avait pas connu avant elle. Elle savait la vie qu’il avait menée avant de la rencontrer, et elle était déterminée à lui donner le foyer qui lui manquait. Il avait une belle maison, mais elle voulait lui offrir le foyer, la famille, l’amour sans condition. Il était impuissant face à elle. Son amour pour elle n’avait aucune limite. Il était conscient qu’il n’aimerait jamais aucun autre être humain comme il aimait sa femme.


    Elle secoua sa tête contre lui, et il l’écarta délicatement, désespéré de voir les larmes qui brillaient dans ses beaux yeux marron. Même lorsqu’elle était triste, elle restait la plus belle femme du monde. Il n’arrivait pas à se rappeler ce qu’était sa vie avant de l’avoir rencontrée.


    Il tenait entre ses mains la chose la plus précieuse qui ait jamais existé, et il était incapable de lui donner ce qu’elle désirait plus que tout au monde.
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